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Chuard, etudiant, ä Corcelles pres Payerne; M. Jacques Faucherre,
medecin-dentiste, ä Moudon; M. Raoul Gerard, ä Los-Angeles
(U. S. A.); M. le colonel Edouard Hausammann, ä Bex; M. Octave
Kramer, ancien directeur, ä Corseaux; M. Robert Montagnon, ancien
syndic, ä Vuffiens-la-Ville; M. Marcel Reymond, bibliothecaire, ä

Lausanne.
M. Pelichet donne ensuite la parole ä M. le Dr Rene Burnand qui

retrace La jeunesse du colonel Louis Foltz, de Morges, d'apres des
«souvenirs » restes manuscrits. Cette interessante communication sera
publiee par la Revue historique vaudoise.

Grace ä un cahier d'ecolier, celui que le jeune Franfois Cuenoud
tenait en 1837, Mlle Huguette Chausson rappelle ce que fut L'Ecole
de la Dausaz fondee en 1830 par le regent Jean-Daniel Sonnay. Ami
de Pestalozzi et du pere Girard, maitre de Jean-Louis Galliard et
d'Urbain Olivier (ce dernier en a laisse un portrait inoubliable), Jean-
Daniel Sonnay (1782-1842) fut un remarquable pedagogue et un
fervent partisan de l'enseignement mutuel. Ses merites, et ses services,
lui valurent en 1826, alors qu'il etait instituteur ä Nyon, les felicitations

du Conseil d'Etat et l'octroi d'une medaille d'argent. Son ecole
de la Dausaz, pres d'Oron — un asile rural en faveur de l'enfance
abandonnee que devait faire vivre un certain nombre de pensionnaires
payant — ne connut pas le succes qu'il etait en droit d'en attendre.
Son fils Adolphe, qui tenta de poursuivre son oeuvre, dut bientot
l'abandonner.

J. C. B.

CHRONIQUE

M. le professeur Kupfer, l'historien bien connu et apprecie de

Morges dans le passe, a eu connaissance de nouveaux renseignements
sur ce sujet et il a pu connaitre mieux encore l'origine, l'organisation et
les evolutions successives au cours des siecles, des Conseils de Morges,
une des bonnes villes du Pays de Vaud. II a donne des renseignements
interessants sur cette question dans la Feuille d'Avis de Morges (numeros
des 15, 19 et 22 fevrier 1947) sous le titre Les Conseils de Morges sous
Vancien regime.
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M. Henri Perrochon a collabore au volume destine ä rappeler
la memoire de l'historien genevois Sismondi (Studi su G. C. L.
Sismondi), par une etude sur 1 'Histoire des republiques italiennes et la Suisse,
Cet ouvrage considerable d'un auteur ä la fois genevois et italien fut
influence dans une mesure plus ou moins considerable par quelques
amis suisses de Sismondi. M. Perrochon nous parle ainsi des relations
de Sismondi avec Madame de Stael, Henri Mallet, Jean de Muller,
Charles-Victor de Bonstetten et Benjamin Constant.

II faut signaler ici la savante etude publiee par M. Georges Rapp
sous le titre Aspects militaires de la neutralite suisse autrefois et aujour-
d'hui, dans la Revue militaire suisse (1946, nos 11 et 12). L'auteur y
montre une grande connaissance des evenements qui ont agite
l'Europe, de la maniere dont notre neutralite fut fondee et developpee,
comment eile fut detruite par la France du Directoire et de Bonaparte

et comment, enfin, eile put etre reconstitute au Congres de
Vienne malgre le mauvais vouloir de l'Autriche. II cite ä ce sujet une
longue et importante lettre inedite de F.-C. de la Harpe ä Henri Monod
dans laquelle il raconte l'entrevue qu'il eut ä propos de cette question
avec Metternich. II parle enfin de la confiance que l'on peut encore
avoir maintenant dans notre neutralite au milieu des evenements
internationaux et des conflits militaires qu'ils pourraient provoquer.

L'Association du Musee romand de La Sarraz s'est reunie le
18 avril 1947 ä l'Abbaye de l'Arc, sous la presidence de M. R. de
Cerenville qui a rendu hommage ä la belle presidence de vingt et
une annees de M. Adolphe Burnat, decede en novembre dernier.
M. Besuchet, regisseur du domaine du chateau de La Sarraz, a donne
des renseignements sur l'activite du Musee, ouvert en 1845, ferme
en 1846 et qui sera de nouveau visible cet ete, du 15 juin au 15 sep-
tembre, le mercredi et le samedi. Les comptes laissent un leger benefice.

Les visiteurs deviennent de plus en plus nombreux depuis la
reprise du tourisme.

Le comite est preside maintenant par M. Ed. Delacuisine, ä La
Sarraz.

En faisant une visite aux archives communales du Lieu en vue de
documenter son livre en preparation sur Les origines du chant choral
dans le canton de Vaud, M. Bürdet a decouvert un gros volume, oublie
depuis un siecle et contenant des psaumes manuscrits. La Peuille
d'Avis de la Vallee de Joux du 16 avril 1947 nous donne ä ce sujet
quelques renseignements, sous le titre : Un document rare.

Ce volume, extremement deteriore, a ete tres bien restaure aux
frais de la Municipalite et sous la direction de M. Bürdet, par un



— io7 —

relieur specialiste lausannois qui a pu lui conserver son caractere et
son aspect d'autrefois. La garde en a ete confiee au College du Sentier.

Ce gros volume contient cent cinquante psaumes ä trois voix,
ecrites separement, chaque psaume occupant deux pages; dix cantiques
k deux voix sur le chant des psaumes et, au debut du livre, une theorie
musicale assez compliquee oü est explique l'emploi de neuf clefs diffe-
rentes : cinq clefs d'ut, une sur chaque ligne, la clef de fa et celle de re.
Ces clefs ne sont pas utilisees toutes dans le cours du psautier mais
donnees ä titre d'indication pour les amateurs. On y trouve aussi un
cantique sur un texte du copiste, oü la premiere syllabe de chaque
vers est la m&me que la note k chanter, exemple : reveillez-vous!
commence par re et ainsi de suite.

Le Psautier porte en tete ces mots :« Copie pour ceux qui chantent
avec les trompettes par David Meylan, trompette du Chenit en 1737
et 1738». Puis plus loin : « Revu et corrige. Dieu fasse la grace ä ceux
qui s'en serviront de chanter avec honneur, respect et attention. »

Ce Meylan est l'un des quatre freres Meylan, tous trompettes
d'eglise; ces Meylan ont donne le surnom de «chez Trompette» ä

toute une famille dont de nombreux descendants vivent encore parmi
nous.

Les notes ont la forme d'un losange comme dans les vieux psautiers
imprimes et, au bout de chaque portee, un petit signe indique la place
de la premiere note de la portee suivante. Les textes sont calligraphies
avec un soin religieux.

La Gazette de Lausanne a publie, le 12 avril et le 2 mai 1947, un
article de M. Georges Rapp consacre ä Andre-Frangois Jayet, d'Yver-
don (1787-1877), qui fut un avocat dont la science et la distinction
etaient reconnues au loin, et qui devint en outre membre du Grand
Conseil pendant vingt-huit ans, du Tribunal d'Appel, du Conseil
d'Etat et, ä trois reprises, de la deputation vaudoise a la Diete federale.
Les lettres qu'il ecrivit ä la suite de la revolution vaudoise de 1830
et des insurrections des republicains neuchätelois sous la direction
d'Alphonse Bourquin sont pleines de renseignements interessants sur
les evenements de l'epoque, contes avec beaucoup d'esprit et d'humour.

Le centenaire d'Alexandre Vinet. — Sur l'initiative de la Societe
d'edition Vinet, la celebration du centenaire de la mort de Vinet s'est
deroulee les 3 et 4 mai 1947. La ceremonie principale eut lieu k l'Aula
du palais de Rumine, sous la presidence de M. Georges Rigassi,
president du Comite d'organisation et ancien directeur de la Gazette
de Lausanne, Apres son discours d'ouverture, on entendit trois exposes,
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de M. Charly Clerc, professeur de litterature fran£aise ä l'Ecole poly-
technique sur le sujet Presence de Vinet, de M. Philippe Daulte,
professeur ä la Faculte libre de theologie et president de la Societe d'edi-
tion Vinet sur Le message spirituel de Vinet, et enfin de M. Pierre
Kohler, professeur de litterature franchise ä l'Universite de Berne sur
Vinet litterateur.

Le lendemain 4 mai, ce fut le pelerinage ä Clarens d'un tres grand
nombre d'admirateurs de Vinet. II y eut une ceremonie au temple oh
1'on entendit une allocution de M. le pasteur Paul Robert, et surtout,
avec beaucoup d'interet, une belle conference de M. Henri Perrochon
sur le sujet Le Vaudois Vinet. On alia ensuite se recueillir sur la tombe
toute voisine de Vinet, et la journee se termina au chateau du Chä-
telard, chez le Dr et Mme Rene Vuichoud.

Les discours prononces ä Lausanne et ä Clarens par MM. Rigassi,
Clerc, Kohler et Perrochon paraitront dans un volume publie pro-
chainement dans les Editions de l'Eglise nationale.

Le centenaire de Vinet a ete marque ä Bale, le 2 mai, par une
ceremonie dans l'eglise de Saint-Martin. M. Staehelin, recteur de
l'Universite, parla de l'activite theologique et litteraire de Vinet, qui fut
professeur ä Bale pendant vingt ans. L'Universite de Lausanne etait
representee par MM. Henri Meylan, recteur, et Louis Junod, doyen
de la Faculte des lettres.

La Societe d'histoire de Geneve, l'Universite et un nombreux
public ont celebre le 2 mai, ä l'Aula, la memoire de Vinet. M. Pierre
Bovet, professeur honoraire, et M. Aug. Lemaitre, professeur de
theologie, ont parle de la correspondance de Vinet et Geneve, et de
ses pensees religieuses.

Le centenaire de Vinet a ete marque enfin par l'organisation d'une
belle exposition retrospective organisee ä Mon-Repos, dans les locaux
du Musee du Vieux-Lausanne, sous la direction de M. Roulin, direc-
teur de la Bibliotheque cantonale. On y a rassemble tout ce qui peut
rappeler la memoire de Vinet: portraits, lettres, manuscrits, agendas,
ouvrages inspires par Vinet ou publies par lui, et surtout la reconstitu-
tion de son cabinet de travail avec sa lampe, sa table, son fauteuil
brode, ses livres, etc.

Invites par le Departement militaire ä prendre part ä la reouverture
du Musee militaire vaudois au chateau de Morges, les representants
de la presse y ont ete aimablement reijus le 8 mai 1947. M. L. Rubattel,
conseiller d'Etat, a rappele la fondation du musee en 1921, son enri-
chissement regulier, l'utilisation de ses locaux ä d'autres usages pendant

la guerre et sa reconstitution complete et remarquable depuis
lors. II a espere que le public s'y interessera et contribuera ä son enri-
chissement.
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M. le colonel Pelet passa ensuite en revue les nombreux drapeaux
deplies au plafond, et les vitrines renfermant les uniformes d'autrefois
en Suisse et au service etranger, portraits d'ofßciers superieurs, des

scenes militaires, etc. M. Menzi, expert armurier, donna, au moyen de
la considerable collection du musee, un expose de l'histoire des armes
ä feu au cours des siecles. On peut voir aussi les belles epees damas-
quinees, les grandes epees ä deux mains, des arbaletes, des piques, des
hallebardes et une multitude de pistolets. Le musee est beaucoup plus
complet que nous l'avions suppose. II est tres bien installe dans un
vaste local s'ouvrant d'un cote sur le lac et de l'autre sur la cour inte-
rieure du chateau.

A la suite des bons souvenirs laisses par de precedentes seances
hors de nos frontieres, ä Aoste, ä Dijon, ä Besangon, ä Chambery et
l'annee derniere ä Divonne, la Societe d'histoire de la Suisse romande
s'est rendue les 10, Ii et 12 mai ä Moulins oü eile etait invitee par la
Societe d'emulation du Bourbonnais. Cette excursion, organisee par
M. Fleury, professeur ä l'Universite de Lausanne, qui est de Moulins,
et par M. Louis Junod, doyen de notre Faculte des lettres, fut reussie
ä tous egards. MM. Marcel Genermont, president de la Societe d'emulation

et Dupieux, archiviste de l'Allier, accueillirent les Romands
en toute amitie. Diriges par M. Ernest Naef, qui remplagait M. Maxime
Reymond, empeche, de nombreux membres de la Societe romande
eurent l'occasion de visiter de remarquables exemples de richesses
monumentales et artistiques peu connues chez nous : l'Abbaye de

Souvigny, Bourbon-l'Archambault, la foret de Trongais et son prieure
legendaire, l'eglise romane de Saint-Menoud, la basilique de Paray-
le-Monial et enfin l'eglise de Brou avec ses tombeaux de Marguerite
d'Autriche et de Philibert de Savoie.

BIBLIOGRAPHIE

Alexandre Vinet.1

Qui etait Vinet? C'est une question ä laquelle on ne repond pas
toujours facilement, sinon qu'il fut professeur, ecrivain, auteur d'une
Chrestomathie et qu'il existe ä Lausanne un monument ä sa memoire.
II fut plus que cela : un philosophe tres chretien et un penseur profond,
tout en restant en contact avec les activites du monde. « La vie pure-
ment humaine, disait-il, doit se trouver accueillie, et non absorbee

1 Henri Perrochon, Alexandre Vinet. Editions du Griffon. NeuchateJ.
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